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	   Éditorial

Chemin d’été , chemin de vie

L’été est là. Pour beaucoup, c’est une période de découverte, d’étonnement,  
  d’enrichissement. 

C’est le chemin que l’on prend pour découvrir un paysage, une faune et une flore  
préservée, un contact humain qui bouscule nos préjugés. Mais ce chemin des vacances ne 
reflète-t-il pas notre parcours de vie quotidienne ? 

Chaque jour est fait de surprises, quelque fois rassurantes, quelque fois  
inquiétantes. C’est le clandestin n’écoutant que son courage pour secourir un enfant. C’est 
cette femme qui meurt faute de secours et de soin. Ce sont ces enfants de la pauvreté qui 
découvrent la mer, grâce à une association humanitaire. C’est la guerre que l’on ne veut 
pas arrêter, parce que des hommes y trouvent leur intérêt abject. 

Oui le chemin des vacances reflète le chemin de la vie. Profitons de cette période pour 
découvrir, apprécier et connaître l’autre. 

C’est le chemin que Jésus nous a tracé dans son enseignement. Alors suivons-le. Nous  
serons des bâtisseurs de Paix, des artisans d’Amour. 

Francis Montalban

Le Carillon de Saint-Michel
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Prière

C     	    ette nuit, j’ai eu un songe :  
je cheminais sur la plage  
accompagné du Seigneur.
 

Des traces sur le sable  
rappelaient le parcours de ma vie : 
les pas du Seigneur et les miens. 
Ainsi nous avancions tous deux 
jusqu’à la fin du voyage. 

Parfois une empreinte unique était marquée, 
c’était la trace des jours les plus difficiles, 
des jours de plus grande angoisse, 
de plus grande peur, de plus grande douleur… 

J’ai appelé : 
«Seigneur, tu as dit que tu étais avec moi 
tous les jours de ma vie, 
j’ai accepté de vivre avec toi. 
Pourquoi m’avoir laissé seul  
aux pires moments ?» 

Il m’a répondu : 
«Mon fils, je te l’ai dit : 
Je serai avec toi tout au long de la route. 
J’ai promis de ne pas te quitter. 
T’ai-je abandonné ? 
Quand tu ne vois qu’une trace sur le sable 
c’est que, ce jour-là, 
c’est moi qui t’ai porté.»

D’après Adémas de Borros, poète brésilien



2

LES COULEURS LITURGIQUES
Les vêtements liturgiques des prêtres catholiques se déclinent par une gamme de couleurs symboliques. 

Au Rove, nous avons gardé la tradition d’habiller le tabernacle de «conopées» et les pupitres de voiles, 
adaptés à ces couleurs différentes. 

LA PAROLE DE DIEU
 LA DIVINE ÉQUATION

SUR LA CROIX, L’HOMME = DIEU
Aux yeux de Dieu, l’Homme égale Dieu. 

C’est en somme l’équation que Jésus inscrit dans l’Histoire le jour du Vendredi Saint. 

En effet, Jésus donne sa Vie pour notre vie, c’est-à-dire qu’Il attribue à notre vie le poids de la Sienne. Rien ne nous 
confond davantage, rien ne nous émeut plus profondément que cette équation sanglante et magnifique. 

Voilà donc ce que nous sommes aux yeux de Dieu, voilà ce que nous valons devant Lui : Lui-même. Il est impossible 
de glorifier la vie humaine d’une manière plus magnifique. Il n’est possible de révéler le caractère incommensurable 
de notre aventure qu’en établissant cette équation entre la Vie de Dieu et la nôtre. 
Si jamais l’Homme a été tenté  -et Dieu sait qu’il l’est plus que jamais aujourd’hui- de voir en Dieu et dans la croyance 
en Dieu une diminution de l’Homme, une situation de rivalité qui empêcherait l’Homme de s’épanouir au maximum, 
le Vendredi Saint inflige à cette crainte un démenti éternel car justement, ce que Dieu veut, ce n’est pas la soumis-
sion, l’assujettissement, l’esclavage. Ce qu’Il veut, c’est la liberté des fils de Dieu, ce qu’Il veut, c’est que nous soyons 
des créateurs avec Lui, ce qu’Il veut, c’est que notre intimité s’enracine dans la Sienne et la Sienne dans la nôtre.
Il me semble que si l’on pouvait crier cette équation partout dans le monde, sans crainte, il me semble qu’on 
ferait refluer l‘athéisme qui a justement ses racines dans la crainte d’une rivalité entre l’Homme et Dieu, dans la 
crainte que Dieu signifie la diminution de l’Homme. C’est le contraire qui est vrai et le Christianisme, d’une manière 
unique précisément, proclame cette mystérieuse égalité d’amour entre l’Homme et Dieu. Comment la concevoir ?  
Comment l’imaginer ? Comment la comprendre ? Comment la vivre ? Mais en tout cas, d’entrée de jeu, nous voyons 
que rien ne peut nous conférer une noblesse et une dignité plus grandes. 
Il ne s’agit pas de nous diminuer : au contraire, il s’agit de donner à notre Vie une dimension infinie, infinie, infinie ...  
C’est l’Infini que nous portons en nous et c’est cet Infini que nous avons à exprimer et à communiquer dans tous les 
actes de notre vie. 
Mais comment est-ce concevable, encore une fois, comment Dieu a-t-il pu écrire cette équation dans l’Histoire ?  
Comment cette équation est-elle au cœur même de l’Évangile ?	 A suivre...			 

    Par exemple, le blanc 
symbolise la joie, la  
pureté dérivant de la foi. 
Le blanc est lié en 
particulier à l’adora-
tion du Christ et de la 
Vierge, aux fêtes de 
Noël et de Pâques.  
 
  

    Le vert symbolise  
l’espoir, la constance et 
l’écoute persévérante.
    Il accompagne «les 
temps ordinaires». 

    Le rouge, c’est la Pas-
sion du Christ, les Saints 
martyrs, l’Esprit Saint 
de Pentecôte. 

    Le violet rappelle la  
pénitence, l’attente 
et le deuil. C’est  la 
couleur de référence       
de l’Avent et du  
Carême. 
Pour les cérémonies 
de défunts, il peut être 
remplacé par  le  noir. 

   Le troisième dimanche 
de l’Avent et le quatrième 
dimanche de Carême, 
le prêtre peut se vêtir 
d’une chasuble rose, 
marque de joie et de 
solennité. 

   En l’honneur de la 
Vierge Marie, la couleur 
bleue est de circons-
tance. 

Père Lambert DJOKOUELE-DJAMANI - Gignac la Nerthe.
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HOMMAGE  
Il y a trois ans, le 7 juin 2015, le Père Jean nous quittait. Un an plus tôt, il nous a parlé des 

«sorties», des «bousculades» que Jésus a annoncées pour nos vies.  
En cette période estivale qui commence, laissons-nous bousculer encore une fois !  

► Dès le commencement, Jésus bouscule et entraîne au dehors. 
 Il n’est pas dans le monde pour câliner le monde, 
 il vient attirer à lui les hommes, c’est-à-dire les rendre à eux-mêmes, 
 au-delà des convenances et du train-train.

► Ce passage au début de l’Évangile de Mathieu, reflète la présence de  Jésus
        qui fait sortir l’homme de lui-même, 

qui le fait sortir de son cocon familial, 
qui le fera, un jour, sortir de son propre pays. 

► Jésus bouscule, non par bravade idiote et inutile, mais pour faire grandir, pour  
         faire vivre. 

L’Évangile propose trois sorties, trois bousculades :

1. Sortir de soi-même, de ses occupations, de ses soucis, 
laisser les filets de pêche, c’est pour les apôtres laisser le travail, 
c’est ne pas se laisser dominer par l’urgence du travail, comme aujourd’hui   

  par la toute puissance électronique ou par le devoir-faire à tout prix. 
Il est écrit: «Ne vous inquiétez pas pour le lendemain, demain s’inquiétera de 
lui-même. Regardez les oiseaux du ciel, Dieu prend soin d’eux, Dieu votre Père, 
prendra soin de vous.» 

2. Sortir de sa famille, des liens de parenté trop forts, laisser le père dans la barque, c’est s’éloigner de la famille. 
Dans la Genèse, il est écrit : « L’homme quittera son père et sa mère...»
L’appel d’Abraham dit aussi : « Pars de ta famille, va vers ce que je te montrerai.» 
Comme plus tard, l’Évangile : « Qui sont ma mère, mes frères ? Ceux qui écoutent la Parole de Dieu.» 
Pas question de critiquer bêtement la famille, mais la famille doit être au service de tout homme vivant. 

3. Sortir enfin de son pays, laisser ses habitudes envahissantes, 
comme Abraham part de Chaldée, comme Moïse part d’Égypte, 
comme beaucoup d’apôtres, Saint Paul partira après Pentecôte. 
Aller au-delà  de ses frontières de «petit village gaulois», 
envisager avec intérêt et respect la présence de l’autre quelle que soit son étrangeté. 

● Jésus nous bouscule par les événements de notre vie, 
par une famille qui grince un peu, par des espoirs de bonheur déçus, 
par une heureuse nouvelle ou une forte crainte, par une illumination ou par l’inquiétude de l’avenir. 

● Jésus, lui aussi, s’est laissé bousculer, 
par les événements qui venaient à lui, 
par les hommes et les femmes qu’il rencontrait, entendait, guérissait, 
par les dures remontrances comme par les fêtes heureuses. 

Toute notre vie est faite de «sorties», on pourrait dire : «Sortie à toute heure !»

Homélie du Père Jean Mennesson du dimanche 26 janvier 2014, sur l’Évangile de Matthieu, 4.

Matthieu 4, 12-23

Quand Jésus apprit l’arrestation de Jean Baptiste, il re-
gagna la Galilée. Il quitta Nazareth et vint habiter à Ca-

pharnaüm, ville située au bord du lac, dans les territoires de 
Zabulon et de Nephtali.

Ainsi s’accomplit ce que le Seigneur avait dit par le pro-
phète Isaïe : Pays de Zabulon et pays de Nephtali, route de la 
mer et pays au-delà du Jourdain, Galilée, toi le carrefour des 
païens : le peuple qui habitait dans les ténèbres a vu se lever 
une grande lumière. Sur ceux qui habitaient dans le pays de 
l’ombre et de la mort, une lumière s’est levée.

À partir de ce moment, Jésus se mit à proclamer : « Conver-
tissez-vous, car le Royaume des cieux est tout proche. »

Comme il marchait au bord du lac de Galilée, il vit deux 
frères, Simon, appelé Pierre, et son frère André, qui jetaient 

leurs filets dans le lac : c’étaient des pêcheurs. Jésus leur dit :
« Venez derrière moi, et je vous ferai pêcheurs d’hommes.» 
Aussitôt, laissant leurs filets, ils le suivirent.

Plus loin, il vit deux autres frères, Jacques, fils de Zébédée 
et son frère Jean, qui étaient dans leur barque avec leur père, 
en train de préparer leurs filets. Il les appela. Aussitôt, laissant 
leur barque et leur père, ils le suivirent.

Jésus, parcourant toute la Galilée, enseignait dans les syna-
gogues, proclamait la Bonne Nouvelle du Royaume, guérissait 
toute maladie et toute infirmité dans le peuple.

Lac TIbériade
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Samedi 19 mai en la cathédrale d’Aix-en-Provence, 
66 adultes ont reçu le sacrement de la confirmation 
par l’évêque du diocèse d’Aix et Arles, Monseigneur  
Christophe Dufour. 
Durant la célébration, le croyant réaffirme sa foi, et il  
reçoit des dons de la part de Dieu qui lui donnent la 
force de témoigner. 

  NOTRE DIOCÈSE 

PÈLERINAGE DIOCÉSAIN 

Monseigneur Christophe DUFOUR invite largement 
toute personne à participer au pèlerinage diocésain à 
Lourdes cette année.
Ce pèlerinage est l’occasion de vivre l’expérience 
de l’Église diocésaine où tout le monde se ren-
contre  : familles, personnes seules, personnes âgées,  
pèlerins malades en espérance de guérison, jeunes…
Cela fait maintenant 60 ans que Lourdes est un lieu de 
grâce intense ! Venez boire à la source, avec les 450  
pèlerins diocésains.

Écoutons, regardons ce que Marie nous prépare.  
Laissons-la nous inviter à nous tourner vers Jésus : 

« Faites tout ce qu’il vous dira. »
Marie nous accueille à Lourdes pour des noces,

pour un renouvellement de l’alliance entre Dieu et nous. 
Rassemblons-nous en diocèse

sous le regard bienveillant de notre Mère.

RENSEIGNEMENTS PRATIQUES 
Nous formerons un groupe de 450 pèlerins au total, incluant :

 ● 250 pèlerins de l’Hospitalité Ste Marthe : groupe  
accompagnant des pèlerins malades ou dépendants
  ● 50 pèlerins du Secours Catholique : groupe accueillant 
des personnes fragiles ou indigentes
   ● 25 pèlerins des Ravis de Bernadette : groupe de prière à 
Salon de Provence accueillant des personnes handicapées 
mentales
   ● 100 pèlerins diocésains : groupe de pèlerins s’inscrivant 
directement auprès du service diocésain des pèlerinages.

Le groupe sera logé à 5 minutes à pied du sanctuaire, à  
l’hôtel de la Croix des Bretons ; nous ferons le trajet en car 
depuis Aix en Provence.

TRANSPORT EN CAR :
■ 2 cars sont prévus pour ramasser les pèlerins suivant 2 
itinéraires :
- Aix > Les Pennes Mirabeau > Martigues > Lourdes
- Salon de Provence > Arles > Lourdes
■ Possibilité d’adapter le ramassage si l’effectif des pèlerins 
le justifie.

Service des Pèlerinages du diocèse d’Aix et Arles
7 cours de la Trinité – CS 70782 - 
13625 Aix en Provence Cedex 1
Tél. : 04 42 17 59 14 / 
Email : pelerinages@catho-aixarles.fr

CONFIRMATION D’ADULTES TÉMOIGNAGE

Nous avons vécu, le samedi 19 mai, dans la cathédrale 
Saint Sauveur d’Aix-en-Provence, une très belle cérémo-
nie de confirmation. Ce sont 66 adultes qui ont reçu des 
mains de notre archevêque, et de son vicaire général, 
l’onction du Saint Chrême. Moment de grâce, moment 
de paix, où l’Esprit Saint venait remplir le cœur de tous. 
Nos paroisses y étaient représentées par la présence de  
Véronique Mention du Rove et de Karine Aslinger de  
Gignac. Toutes deux ayant choisi, après une sérieuse 
préparation, d’accomplir cet acte si important dans la 
vie d’un Chrétien. 
A l’issue de la cérémonie, chacun a pu saluer Monsei-
gneur Dufour qui s’est prêté à une séance de photos 
souvenir.
Alors maintenant, nous tous, avec les nouveaux  
confirmés, allons « par toute la terre annoncer l’Évangile 
aux nations».

Francis Montalban  
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LA VIE DE NOS PAROISSES 

DEVENIR HOSPITALIÈRE À LOURDES 

P etite fille, je suis allée à Lourdes pour la première fois 
avec ma Grand-Mère, l’année de ma communion. 

Quelques années plus tard, Maman devint hospitalière et 
le restera pendant 16 ans avant de s’arrêter cette année à 
l’âge de 84 ans. Ces dernières années, cela devenait difficile 
pour elle et elle me disait toujours avant de partir : « Une fois  
là-bas, la Vierge Marie m’aidera !», et ce fut le cas. 
J’ai mis quelques années avant de me décider à mon tour en 
2010 de l’accompagner en tant qu’hospitalière. J’ai compris 
que je pouvais moi aussi apporter quelque chose aux malades 
et avec Maman, nous avons réalisé 7 pèlerinages ensemble. 
Très fière d’elle, j’ai pu servir les malades à ses côtés. 
Être hospitalière, c’est aider les malades à faire leur toilette, 
à s’habiller, les accompagner aux célébrations, aux piscines, 
au chemin de croix et, le dernier jour, aux courses en ville 
pour acheter les souvenirs, ce qui est très important aussi 
pour eux. Pour nous aider, il y a des médecins et des infir-
mières, mais aussi des brancardiers qu’il faut remercier  
également pour leur aide précieuse.
Mais notre rôle ne se limite pas qu’à cela, il y a également 
beaucoup d’échanges humains et beaucoup d’amour qui  
apportent de la joie, de la bonne humeur, des pleurs, des 
rires, des prières et des confidences sous la présence de  
Marie tout au long de la semaine. Un pèlerinage est une 
grande famille et je suis très heureuse d’en faire partie.

Anne-Marie

FAISONS CONNAISSANCE AVEC SAINT MAUR
Il est le saint patron du village d’Ensuès-la-Redonne et de son église. 

Il est fêté le 15 janvier de chaque année. 

 Saint Maur fait partie du groupe des premiers 
disciples de Saint Benoît de Nursie. Il est 

connu pour avoir mené une vie de disponibi-
lité, de confiance, d’ouverture à Dieu. Il est né 
entre 510 et 512 de parents chrétiens apparte-
nant à l’aristocratie romaine. A l’âge de 12 ans 
environ, ses parents, Aequitius et Julia, l’en-
voyèrent suivre les cours au «Ludus Magnus» 
où un maître formait les enfants aux disciplines 
élémentaires. C’est donc armé d’un bon ba-
gage intellectuel et porteur de solides valeurs 
humaines et chrétiennes que Maur est accom-
pagné jusqu’au monastère de l’ancienne villa 
de l’empereur Néron pour être confié à Benoît. 
Dès son entrée au monastère, Maur a été dis-
tingué par Benoît comme une âme d’élite. Les 
commentateurs ont répété combien Benoît 
appréciait la qualité d’âme de son protégé. A 
l’école de Benoît, le petit Maur va devenir un 
grand saint. 

L’épisode le plus fameux de sa vie demeure le 
sauvetage miraculeux de Placide. Alors que, 
pour les besoins de la communauté, le jeune 
moine allait puiser de l’eau du lac proche du 
monastère, il y tomba la tête la première, avec 
sa cruche. Benoît alerté en pensée du péril de 
mort de son jeune moine, lui dépêcha Maur, 
au nom de l’obéissance. N’écoutant que la voix 
de son abbé, Maur courut au lac, et, marchant 
sur les eaux, tira par les cheveux et l’habit son 
jeune condisciple, et le ramena sain et sauf au 
rivage. Il avoua ne pas s’être rendu compte du 
prodige. 
A travers cet épisode éclate la sainteté de 
Maur, faite d’humilité, de courage, d’obéis-
sance et d’amour fraternel. 
Une tradition rend compte de sa mort à l’Ab-
baye de Monte Cassino, où il aurait été abbé à 
la suite de Saint Benoît.

Père Édouard Diatta

GIGNAC 
DISTRIBUTION DU CARILLON

Le Carillon est édité une fois par  
trimestre, en mars,  en juin,  en septembre 
et en décembre.  Il est distribué par une 
nombreuse équipe de bénévoles qui  
desservent chacun leur quartier. 

Actuellement, des personnes sont recherchées pour 
le porter : 

  • À Gignac, dans le quartier Sainte Maxime  
et la Résidence du Thoès. 

  • À Laure, dans le secteur de l’Avenue du  
Bosquet, Allée des Lauriers, Allée des Cèdres,  
Allée des Alouettes, de la Traverse des Mésanges, 
et de l’Impasse des Moineaux. 

Si vous pensez pouvoir nous aider,  
contactez Marilou 
au 06 30 73 01 24.
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 Éditorial

Carême - Croix - Résurrection
Voilà que les chrétiens sont entrés en Carême. Nous pre-

nons le chemin de ce désert, où Jésus va rester à l’écart du 

monde, pendant quarante jours. Le désert, c’est l’immensité, 

le silence, la soif, un décor parfait propice à la réflexion. Et si 

à la porte de ces lieux arides nous prenions un engagement 

de changer notre façon de voir le monde. Voir autrement le 

migrant qui quitte son pays parce que c’est la guerre. La guerre 

qui enrichit toujours les puissants et assassine les humbles. 

Voir autrement cet homme et cette femme, couchés sur le 

trottoir n’ayant pour lit qu’un carton. Victimes d’un quotidien 

où l’argent roi laisse trop de monde au bord du chemin. 
Vivre ce Carême, c’est aussi dénoncer cette société faite de  

richesses insolentes, de trafics qui viennent insulter la pauvre-

té de beaucoup. Vivre ce Carême, c’est vouloir plus de justice 

et de paix. C’est rendre le sourire à un enfant, c’est avoir soif 

d’un avenir meilleur pour tous. Comme nous le dit la Parole, 

«Changez vos cœurs, convertissez vous, croyez à l’Évangile». 
Alors dans ce cheminement, malgré la souffrance de la Croix, 

notre conversion fera ressusciter, au matin de Pâques, la jus-

tice et l’amour. 

Francis Montalban

Le Carillon de Saint-Michel
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BAPTÊMES - MARIAGES - OBSÈQUES
GIGNAC LE ROVE ENSUÈS

BAPTÊMES

Giulia RUSSICA
Livio MARTINEZ
Lazare DELONGEAS
Mayli RODRIGUEZ
Hugo COSENZA
Giulia CANTO
Nolan AURIGNAC 
Luca  et Clément BELARDI
Ange et Lino LENOBLE
Viktoria SCALIA
Lilou MESSINA
Emma GIULIANO

Guilian VICECONTE
Manuel MARQUES
Bastien GENOUD
Sacha AIMES-CAPO
Jules CANIVENQ
Elyna BENICHOU
Manon MANDALES
Lilou RODRIGUEZ
Lissandro CESSES
Paul QUEUGNET

Kylie Sylvia HASSAD
Kessy Émilie DOYA
Margaux Claire DAVIN
Ella Johanna GRAS
Ethel Margaret BACQUET 
Morgane Lisa Marie AURIONNAUX
Éléna Corinne GALEA
Apryl Andrea PULIDO
Elisa CLAPAREDE-RAMOS

MARIAGES
GIGNAC

Guillaume DELAPASQUA et Cindy ANGLADE
Kevin PELLEGRIN et Elodie BENCHADI

OBSÈQUES

Ernestine LE GAL 
Josiane GOUIRAN 
Germaine  MARTINEZ 
Nicolas BOCQUILLON 
Anna BIANCO 
Luigia PEREZ 
Maurice CHAVE 
Alain DRUTTA
Marie-Louise MICHEL 
Marta POCH  
Robert PAOLETTI 
André BORG 
Maria PREVOST 
Denise BANCHI

Jean MASSON
Christian BOSCHINI
Jeanne MICHEL
Yvon GOUIRAN
Yvonne GOUIRAN
Rémy CIVIDINO
Albert CHAIGNEAU
Alain GIORDANENGO
Raoul RICCIARDI 

Diego DOMENECK
Jean LEOTY
Leone LANTELME
Liliane FORNASERO
Paul Pierre CAIRE
Simone DURAND
Maryse MASSEGLIA
Patricia GHIANDAI
Alain DAMIANTHE

CONFIRMATION 
des jeunes de nos paroisses le dimanche 3 juin 2018, à l’église de Gignac

AIME Daphné
ARSENA Claire
BRUN Céleste
CASTILLO Jérémy 
D’ANTONI Marie-clara

D’ANTONI Sandrine 
DAMIAN Emma 
DI NOLA  Clémence
GALABRUG Nicolas 
MORAT Marion

MORTA Philippe
MOSA  Mathilde
NARDI MELILLI Thomas 
PESSANT-SABATIER Mathieu
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Les recettes de maître Gérard 
Avocats en salade

Préparation pour 4 personnes

- 3 avocats
- 2 tomates
- 1 citron
- sel
- poivre
- 10 olives noires

1. Creusez les avocats avec une  
cuillère à soupe, retirez le noyau et 
coupez la chair.
Versez-les dans un saladier. 

2. Pressez le citron, versez le jus sur 
la pulpe des fruits pour éviter quelle 
ne noircisse et mélangez. 

3. Fendez les olives en deux. 
Dénoyautes-les, hachez-les grossiè-
rement et ajoutez-les aux avocats.

4. Salez et poivrez légèrement et  
placez le saladier au frais.

5. Pelez les tomates après les avoir 
plongées 10 secondes dans l’eau en 
ébullition. Coupez-les puis taillez la 
pulpe en dés pour décorer la salade. 

Servez de préférence sur des  
assiettes de porcelaine blanche afin 
d’avoir le contraste des couleurs.

Filet de porc à la 
fondue de tomates
Préparation pour 4 personnes 

- 1,2 kg de filet de porc
- 30 g de beurre
- 3 gosses tomates
- 1/2 cuillère à café de concentré de 
tomates
- 7 échalotes
- 1/8 l de crème fleurette
- 1/8 l de crème double
- 1/8 l de demi-glace*
- 1 branche de basilic
- 1 cuillère à soupe de poivre vert
- sel
- sucre
- 2 cl de vin blanc

1. Plongez les tomates dans de l’eau 
bouillante pour pouvoir les peler 
plus facilement. 
Retirez les pépins et coupez la pulpe 
en petits dés. Saupoudrez-les de 
sucre.

2. Pelez les échalotes et émincez-les.

3. Salez le filet de porc et faites le  
revenir sur feu vif avec le beurre 
dans une cocotte.  Baissez le feu, 
arrosez avec le beurre de cuisson et 
continuez à cuire 9 à 10 minutes en-
viron. Sortez le filet de la cocotte et 
laissez le reposer sur une assiette.

4. Mettez les échalotes avec le poivre 
vert dans la cocotte et faites-les  
étuver doucement jusqu’à ce qu’elles 
soient translucides.

5. Ajoutez alors le vin, puis le concen-
tré de tomates ainsi que la crème 
fleurette et la demi-glace et faites 
réduire de moitié.

6. Complétez ce mélange avec la 
crème double, portez brièvement 
à ébullition, ajoutez des dés de  
tomates et laissez mijoter quelques 
secondes.

7. Coupez la viande en tranches et 
dressez-la sur des assiettes chaudes, 
nappez de la suce et parsemez de 
basilic haché juste avant de servir.

Flan aux cerises  
express
Préparation pour 4 personnes

- 400 g de pâte brisée
- 5 œufs
- 1/4 de l de lait
- 400 g de cerises 
- 1 pincée de cannelle
- 100 g de sucre

1. Foncez la tourtière avec la pâte 
brisée et faites la cuire à blanc 10  
minutes au four chauffé à 180°.

2. Dénoyautez les cerises et répartis-
sez-les sur la pâte.

3. Mélangez les ingrédients restant 
et versez la préparation sur les fruits. 

4. Faites cuire 40 minutes au four 
chauffé à 180°.

* En cuisine, certains confondent le fond de 
veau et la demi-glace. Et ils n’ont pas tout à fait 
tort. En réalité, le fond de veau est un bouillon 
fait à partir d’os de veau légèrement grillés au 
four avec des légumes et des assaisonnements. 
On fait ensuite bouillir le tout quelques heures 
pour en dégager toute la saveur. La demi-glace 
(en sachets) est plus foncée puisque cette sauce 
résulte de la réduction de fond de veau. On 
trouve ces produits prêts à l’usage chez le bou-
cher et dans les supermarchés.
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ANNONCES

PERMANENCES PAROISSIALES
► Gignac-la-Nerthe, 22 avenue Pasteur
	 Le lundi de 9 h à 12 h et le vendredi de 14 h à 18 h 	 Tél. 04 42 88 46 19
► Ensuès-la-Redonne, 2 Avenue de la Roche
	 Le vendredi de 9 h 30 à 12 h  				    Tél. 04 42 45 99 10

Contacts pour les trois paroisses 
	 ► Mail : gignac.rove.ensues@outlook.fr
	 ► Site : http//www.paroisses-gignac-lerove-ensues.fr
Gignac et Le Rove : 	 Père Lambert DJOKOUELE - DJAMANI : 	 Tél. 07 67 15 98 10
Ensuès : 			   Père Édouard DIATTA : 				    Tél. 06 45 86 37 72

HORAIRES HABITUELS DES MESSES
	 Samedi (messe dominicale anticipée) 	 ► Ensuès-la-Redonne	 18 h
	 Dimanche 			      		  ► Gignac-la-Nerthe.	  9 h 30
					        		  ► Le Rove			   11 h

CALENDRIER POUR LA PÉRIODE ESTIVALE ET LA RENTRÉE 

Mercredi 15 août
Assomption

9 h 30
11 h

Messe à Gignac et à Ensuès
Messe au Rove

Nativité de la Vierge
Samedi 08 septembre

Dimanche 09 septembre 10 h 30

Pendant la journée de samedi,  
Pèlerinage à Notre Dame de la Galine

Messe à la chapelle ND de la Galine 

du 17 au 24 juillet
Sainte Anne 

Dimanche 22 Juillet 11 h

Fête votive au ROVE

Messe en l’honneur de Sainte Anne

Sam. 15 et dim. 16 septembre
 Journées du patrimoine 

10 h à 16 h
Ouverture au public de la Chapelle Saint Michel
Thème des journées : l’art du partage

Dimanche 30 septembre 
Saint Michel

 10 h 30 Messe à la Chapelle Saint Michel *

Dimanche 09 septembre
Fête des associations de Gignac

Contact avec les délégués du Secours Catholique concernant :   
  - l’acueil convivial du lundi 
  - le soutien scolaire / l’aide aux devoirs  
  - les cours de français langue étrangère (FLE).  

Inscriptions au catéchisme
à partir du 15 septembre

Pour les trois paroisses,  
contactez les permanences paroissiales (voir ci-dessous). 

* Pas de messe à l’église de Gignac, ni au Rove ce jour-là, mais en cas d’intempérie, repli à l’église de GIGNAC. 


